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ténébreuses lueurs ; il sort souvent 
de l’état de dupe, se voit mu. i 
d’un diplôme spécial et devient dès 
lors un patron de la secte, un pro
pagateur de ses criminelles erreurs.

Par de co'ij ables engagements, 
contractés en aveugle, il s’est livré 
corps et âme à des maîtres incon
nus. 11 a juré de suivre, d’exécu
ter aveuglément tous leurs ordres. 
Se constituant leur esclave, il a ab
diqué la raison, la liberté, la digni
té humaine. Lié étroitement à la 
secte, il a peine à s’en détacher : 
l’ordre fatal l’appelle, on le pousse 
dans la voie de perdition où il s’est 
si tri-tement engagé. Il lui fau
drait rompre ses liens, mais la vo 
lonté et le courage lui manquent.

Que ne demande-t-il la grâce ef 
ficace de Dieu ? Il pourrait l’obte
nir sûrement par la puissante in 
tercession de la Vierge du Rosaire.

Pour nous, N. T. G. F., conti- 
î la demander pour lui

Livre* de Méditations pour le 
uifti* de NovembreLE CANADA ment il n’est plus question de reli

gion révélée, mais le fondement 
même de l’ordre naturel est ébran
lé ou détruit et la raison humaine 
“ ne sait plus à quoi s’en tenir ni 
sur la création du monde par un 
acte libre et souverain du créateur, 

la survivance de l’ûme et la 
réalité d’une vie future et immor
telle succédant à la vie présente”
(Encvc.l

C’est donc la négation des grands 
dogmes de notre Foi, de la Foi elle- 
même ; c’est la destruction com
plet de la religion.

Qu’est-ce qu’un dogme? C’est 
une vérité révélée de Dieu et pro
posée par l’Eglise à la foi des üdèles. 
Une de ces vérités isolées est un 
dogme et l’ensemble de ces vérités 
forme le dogme catholique. Ces 
vérités, ces dogmes j 
ments communs : Us

MARCHANDISES SECIESLe mois des Morts, Méditations 
pour le mois de Novembre, Horlo
ge de la Passion, le Crucifix, le 
plus beau des livres, manuel de 
l’Heure Sainte, un Aide dans la 
Douleur, 1 Ciel Ouvert, Douleu- 

Passion, l’Aine sur le Calvai-

OUiiwfc et Hull, 28 Novembre 1885
----------AUX

Prix de l’Encan.LA FRANC MAÇONNERIE ni sur
reuse
re, l’Eucharistie Méditée, Année 
Spirituelle, Nourriture de l’A ne, 
Dévotion au Sacré-Cœur, Médita
tions pour tous les jours.

Les ouvrages sont en vente chez 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex

Nous pub ions aujourd’hui uni 
nouvelle lettre pastorale de Mgr 
l’évêque d’Ottawa sur la Franc- 
Maçonnerie.

Cette lettre a été lue dans les di 
verses églises de la ville hier, et 
nous invitons fortement nos lec
teurs à mettre en pratique les en
seignements et les conseils quelle 
renferme.

DURANT NOVEMBRE et DECEMBRE,
NOf'S ALLONS OFFKIR EN VENTE,

AUX PRIX 1JË L’ENCAN,
TOUT NOTRE ASSORTIMENT DE

MARCH A.IÏDI3B3 S2CHŒS
ÉVALUÉ A------

lisez les affiche; virtes:
nt dvs fonde- 

s ont pour ob 
jet principal Dieu, ses personnes, 
ses attributs, ses œuvres ; Jésus 
Christ et ses mystères : l’homme, 
son origine et ses destinées ; ils ont 
entre eux une corrélation intime et 
profonde ; ils sont tous liés ensem
ble et sortent véritablement les 
des autres ; ils forment un tout 
inséparable, procédant de Dieu, 
rattachant et ramenant à Dieu, pre- 

et fin de tout être.

des

PERIS BHm D’URIp.
SALLE Sf7 PATRICE

LETTRE PAS1 ORALE $75,000.00nuons
tout en suppliant Jésus-Christ, le 
Sauveur du monde, de donner une 
fois de plus à l’univers le spectacle 
de son Eglise triomphante et de 
son Vicaire jouissant du pouvoir 
tempirel pour le bien des âmes et 
des peuples.

Sera Notre présente 1 lire pasto
rale lue au piône des messes pa
roissiales et en chapitre dans les 
Go nmunautés religieuses, le pre
mier dimanche après sa réception.

Donné à Ottawa, sous Notre 
seing, le sceau du diocèse et le 
contre seing de Notre Secrétaire ce 
seizième jour de novembre, mil 
huit cent quatre-vingt cinq.

DK

MKR L'15 VEUVE D’OTTAWA
JAMAIS DUS MARCHANDISES N’AURONT 

ETE VENDUES A MF ILLEUR MARCHE, 
DANS OTTAWA, QUE CHEZ

D. GARDNER «& CIE.,
RO et 03 Rue Sparks.

2 Soirées merveilleuses en Terre 
Sainte.

Trois cents vues Topographiques, Pa
noramiques et Historiques, illus
trées à la lumière oxhydrique.

DIMANCHE, 22 Novembre, à 8 lirs 
du soir, lent re en français jwr le R. P. 
VIGN 'N, missionnaire d’Afrique, Iia- 
peiain de Suinte-Anne de Jérusale n.

MARDI, 74 Novembre, à 8 hr s. du soir, 
lecture eu français, par le môme.

Prix d’entrée—Adultes, 25 c'.s. Knfants, 
10 cv.

Sur la Franc-Maçonnerie
uns

JOSEPH THOMAS DUHAMEL
Par la Miséricorde de Dieu et la Grâce 

du Saint Siège Apostolique, Evêque 
d'Ottawa, assistant au Trône Pon
tifical, etc,

Au Clergé, aux Communautés Re 
ligieuses et aux Fidèles du dio
cèse d'Ottawa, salut et bénédic
tion en Notre Seigneur,

mier principe
Si quelqu’un ose nier un seul de 

dansces dogmes, il fait nautt’rage 
la foi, rejette parce fait l’autoriié 
de l’Eglise, l’autorité de Dieu mô
me. Ces deux autorités écartées, 
ie dogme catholique se trouve 
anéanti, car il n’est autre chose que 
la parole de Dieu enseignée par 
l’Eglise. Le dogme r n versé, toute 
la religion croule d’elle-même, le 
dogme étant le roc immuable sur 
lequel toute l’édifice repose.

La négation d’un seul dogme 
mène à les nier tous ; le doute sur 
un dogme conduit au même abime. 
Celui qui persiste à douter, quand 
Dieu parle et que l’Eglise enseigne, 
repousse par ce doute l’autorité de 
D;eu et celle de l’Eglise, et détruit 
également par sa base la foi et la 
religion.

La franc maçonnerie amène son 
adepte catholique à douter de sa 
foi, à la nier,à l’abjurer. Elle le met 
de pair avec le protestant, le juif, 
le libre-penseur, le panthéiste, 
l’idolâtre, l’athée ; elle lui insinue 
que toutes les religions se valent et 
doivent s’évanouir, comme un 
léger nuage, devant la lumière 
qu’elle lui promet.

Il y a autant d’opposition entre 
le dogme chrétien et les dogmes 
maçonniques qu’il y en a entre le 
sauveur et Satan. La religion 
nous a apporté la véritaole lumière, 
nous a appris à connaître Dieu et 
à nous connaître nous-mêmes et ce 
qui nous est le plus important de 
savoir, nous a dévoilé les mystères 
de notre origine, de notre état pré
sent, de notre destinée future. La 
franc maçonnerie, ramenant le 
chaos, voudrait nous replonger au 
sein des ténèbres. Elle ignore ou 
méprise Dieu et son Christ, elle 
aveugle les hommes sur le péché 
originel, les trompe sur leurs de
voirs envers Dieu, envers eux 
mêmes, envers leurs familles, en
vers la société. Elle proclame le ma 
riage dissoluble au gré des contrac
tants, n’ayant d’autre stabilité que 
celle de leurs caprices ; elle répu 
die pour l’enlance toute éducation, 
toute instruction religieuse déter
minée ; elle porte à méconnaitre 
l'autorité civile comme l’autorité 
religieuse.

On voit donc combien de telles 
aberrations sont en contradiction 
avec les vérités du symbole et de 
l’Evangile.

N. T. C. F. relisez l’Encyclique ; 
vous y trouverez le tableau des 
enseignements des sectaires ; vous 
y verrez le principe, les degrés,e la 
profondeur de leurs égarements*.

Ils commencent par rendre la 
raison indocile, en la déclarant 
indépendante ; ils la jettent ensuite 
d’erreur en eireur. Ils en viennent 
à tout nier, l’ordre surnaturel d’a
bord, puis même les vérités pre
mières de l’ordre naturel, l’âme, 
les esprits, la création et Dieu. Ils 
arrivent ainsi au panthéisme ou au 
matérialisme le plus abject.

L’adepte, jadis catholique, est 
conduit dans les loges à travers ces

Flanelles tout taine de 13 à 30cts la verge, 
t ouvertes blanches toutilaine $2.75 la paire 
Couvertes grises de $1.20 à $4 la paire, 
Etoffes à robe de 10 à 30cts la verge,
Bas en laine pour femmes 25vts,'Ia paire, 
Bas en laine pour enfants lôcls la paire, 
Imperméables pour femmes, bien faits, $2 

I» p èce,

Manloaux pour fomuibs de $3 à 130 la 
pièce,

Tepia 30cta la verge,
Tapi» de Bruxeiloa $1 la verge,
Tapi» de Hemp tîcta la verge,
Pelil tapie pour portes 30cte pièce.

Nos TRÈS CHERS FrÈHKS,
J THOMAS, Ev. d’Ottawa 

Par Mandement
Dans la mémorable Encyclique Hu 

manum Genus, celui oui a charge de 
paître les agneaux et les brebis du 
Christ et de les défendre contre les 
loups, a jeté le cri d’alarme, signa
lant an troupeau privilégié la pre
sence de l’ennemi ; il nous a 

dans les sociétés secrètes 
ténébreuse de

THEATftf ROYALJ. A Sloan, Ptre.
•Secrétaire. Si vous désirez, voua procurer beaucoup d’excellentes

Locataire et Direct. J. H. OILMOrR 
Gérant, MARCHANDISES SECHESHOWARD

montre
une coiiiuration 
ravisseurs s'acharnant à ravager le 
bercail où le Divin Pasteur protège 

ouailles fidèles et appelle ses 
brebis égarées. Sa voix courag-use 

retenti d’un bout à l’autre de la 
bergerie et a proclamé l’ordre de 
se grouper autour de lui pour 
opposer une résistance invincible à 
la horde dévastatrice.

L’envahissement de la franc- 
maçonnerie ne connaît pas de 
limites. En ce pays comme ail 
leurs, il gagne les villes et les cam
pagnes ; il s’installe au foyer do 
meslique pour arracher l’enfaot à 
la tutelle d’une pieuse mère, le 
Driver de l’indispensable bien d’une 
éducation chrétienne, l’éloigner de 
l’école catholique et l’écarter aussi 
de l’association où la religion con
serve son pouvoir.

N. T. C. F., la voix du Pasteur 
des Pasteurs de l’Eglise a frappé 

oreilles ; a-t-elle pénétré dans 
vos coeurs, a-t-elle 
esprits ? S'il un est ainsi, votre pre 
mier devoir est de reconnaître 
franchement le danger qui vous a 
été indiqué. Nous seiions indociles 
à l'Eglise et rebelles à Dieu, si 

révoquions eu doute la parole 
du Pontife, interprète du divin 
Pasteur. Ne nous lassons donc 
pas de réfié, hir sur le péril que 
nous courons, de méditer cette 
parole solennelle.

Dans d’autres lettres pastorales, 
nous avions déjà expliqué six mo 
tifs pour lesquels Léon XIll a 
désigné la franc-maçonnerie coin ne 
l’ennemi actuel que nous devons 
■combattre, 
dans celle ci une

L’ASSEMBLEE D’HIER SEMAINE COMMENÇANT
LE 23 NOVEMBRE 1885,

On jouera le graivi drame d'Augustin 
Daly,

dépensant peu, adressez-vous chezen

D. GARDNER <& Oie.,Nous devons féliciter nos conci
toyens, dit ce matin la Minerve, de 
la" démonstration calme et digne 
qu’ils ont faite hier. Il n’y a pas eu 
le moindre désordre, bien que la 
réunion fut extrêmement nombreu
se et des plus imposantes.

C’est ainsi que nous entendons 
les véritables protestations d’une 
population amie de l’ordre, blessée 
dans ses sentiments. Que tous les 
honnêtes gens, qui éprouvent en ce 
moment une douleur sincère soient 
bien convaincus que ces manifesta 
lions ont infiniment plus de poids 
et de valeur, pour l’avenir comme 
pour le présent, que le t .page, les 
cris furieux, le langage des Halles, 
les voies de faits, et autres moyens 
désordonnés qù’emploient certains 
hypocrites et sain's hommes de 
chats inspirés par la haine, la ja
lousie et l’ambition déshonnête, 
c'esl-à dire par les mobiles les plus 
bas, déguisés sous le masque de 
l’intérêt public.

ses
’»

PLUMES it’AUTUUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintesx

Décors nouveaux, chansons, d >nses et 
solos de banjo.

Le pont de la rivière .lu Nord !
Grande mise-en-scène de chemin de fer. 
Représentation du genre de “ Streets of 

New York.”
DANS LKS

Dernières Couleurs et Coûts
DK LA 8AI90KPrix ordinaire* - - 30 et 15cls 

Sieges reserves - - 50 el SOcts En Un Jour Après l’Ordre Donné

VIEUX OniDPJE rUDMIS A. ivr IUTTT,'SEANCES DE L’APRES-MIDI,
LE

• CoutelliJeudi et Samedi, à 2 heures
ADMISSION : 15 et 3.1 et». TEINTURIER PARISIEN

NO. 15, RUB, BI. QI IT, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

jxm eimm
13 mars, *85vos

convaincu vos

mCHEMIN DE FER CHARBONRoute de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Brelagne, e Route directe entre l'Ouest 
et tous les points du b is du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Plie du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes • l la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants ch rs-palais 
gréés de buffet et en «rs-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

I<es passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax en partant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar- 
chadd’ses trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités durables poir 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré que l’Intercoionial 
paquebots nui font le te. vice entre Hali- 
ax et Londres, Liverpool et Glasgow, 

allé- et r tour, non lituent la voi** la plus 
lupidu cuire iu Cauu la c. I A g cterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret 11 de pis°agers 
peuvent être obtenues en s’adressant à

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
, ut qu’à JEUDI 

Novembre p ochain, des aou- 
mistiona cachetées, adressées «u soussigné, 
et portant la suscription “ Soumission 
pour l’enlèvement de la neigf, Ridera 
Hall,” pour l’enlèvement de la ne ge des 
toits des édifices, des dépendance?, piome- 
nades, avenues on chemins, etc., etc., à 
Rideau Hall

Un jeune explorateur, M. Plant, 
lieutenant au lie hussards, vient 
de quitter Géryville (Algérie), pour 
traverser le Sahara. Gel officier 
est sorti de Saint Cyr en 1877, et 
depuis cette époque il a habité le 
nord de l'Afrique. Le lieutenant 
Palat avait déjà obtenu une mis
sion du ministère de l’instruction 
publique pour se rendre du Niger 
supérieur à Tombouctou et de là 
gagner l’Algérie, mais les évène
ment avaient modifié ce projet. Le 
voyage qu’entreprend le courageux 
explorateur est aventureux, et nul 
n’en p ut prévoir le résultat.

nous

LE CHARBONà ce buieauAN recevra Vie 22 de N

LACKAWANNA 1
1»K PREMIER CHOIX

Ktt importé, chaque jour,, tom Irai»; tir* 
des mines,

A h rd des Chars seulement

On pourra voir les devis et obtenir des 
formules de eonmiesion{ aisai que toutes 
lea info mations nécessaires, en s’adressant 
à ce bureau

Un chèque de banque accepté, fait payable 
à l’ordre de l’honorable Ministre des Tra
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 
de la soumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisquée, fci 
le soumissionnaire refuse d'accepter le con
trat pour l'ouvrage aux taux et termes men
tionnés dans sa soumission Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission
naire dont la soumission n'aura pas été 
acceptée.

Le département 
moins, à accepter n 
des soumissions

Nous développerons

VI1KME RAISON

En ouvrant leurs rangs, dit le 
Pape, à des adeptes qui viennent 
à eux des religions les plus diverses, 
les francs-maçons deviennent plu» 
capables d’accréditer la grande 
erreur du temps, laquelle consiste 
à reléguer au rang des choses in 
différentes le souci de la religion 
et à mettre sur le pied de l'égalité 
toutes les formes religieuses.”

“.Ce principe suffit à ruiner 
toutes les religions et par iculière- 
ment la religion catholique.”

M Eu fait la secte laisse aux ini
tiés liberté entière de se prononcer 
en tel ou tel sens, soit pour affir 
mer l’existence de Dieu, soit pour 
la nier” (Encyc.) Ainsi non-seule-

Bas prix, qualité garamie.

i. G. BUmmBTH&Cieet les lig < s de

86 RUE SPARKS

Elle A. McDonald,
MAGASIN DE MODES

ne s'engage pas, 
i la pins basse ni i

Par ordre,
A. GOBEIL,

tiecrétalrs.
Ministère des Travaux Publie#,

Ottawa, 19 ov. 1986.

John L. Sullivan,le fameux pugi
liste américain, vient de signer un 
contrat avec John Cannon, de New- 
York, par lequel il s’engage à sui
vre ce dernier en Europe et en 
Australie, l’an prochain, et à se 
mesurer avec n’importe quel con
current, avec ou sans gants.

E. KING, Agent de billets, 
No. 27, roe Sparks, Ottawa. ‘De Première Classe. 

Marchandise» de M des
Pour enfants et demoiselles une spécialité.
621 RUE SUSSEX, OTTAWA,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

ROBERT B. MOOD1E,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

-Faites Pensai ne la TALE 
RIA. C’eut la meilleure pom
made contre la chute de» 
cheveu* et la Calvitie 
vente chez C# O. D ACIER. 
Pnnrmacien. -'t* Sussex

D. POTTINGS R,
Surintendant général. En

laBureau du chemin de 1er, 
Moncton, N. B., 13 Nov. I 85

rrhoïdee i Guérison certaine, remède général, en usage an* Etale-Cale et dame la paleeatireNone attirant* «’attention du publie sur le remède miraculeux BEN A TI NE contre les e
■HEMORAHotLES-HANNUM'S BENATirvE. LE «EUL REMEDE. B'^féU PRIMQIPAL. 101 EUE SPARKS OTTAWA

ê

Ottawa ét G UI. Lundi 23 Novembre 18067é année JNo. 266
SB» SB
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LE CANADA* Par année. Première Insertion, par (free ..•».!*
Tous tee Ioerr..........
Troie ion |wr Hm*ine.
Une fol» U nemnine ..

Pour six mois. 1.50
1 Poor quatre m 1.00

•— M

Àvi* de Naieeanoe. Ma ri are nU
Déoès...

Pour le» annoncée à Ions* terme 
oondltion» spéciale*.

Edition Hebdomadaire
............. 0.5

Pour l’année...... ►..
Payable d’avance. JOURNAL QUOTIDIEN
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eelle- “RELÏGION K T P A T I ?. T K ” LA SOCIÉTÉ |)K PUBLICITÉ,LOUIS LISSIER, Rédacteur ProprlMa**
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PETITE VEROLE Neuvelletmnce
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
gu’il est dans le commerce. Aujour-f’bu 
il a le plaisir de les informer qu’i vient de

Nfi» marqu<‘s|poiiveiit|être effacées. 

Maison lu MO N <t* Cie.9
51 Tottenham Court Roal, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford. j Angleterre

parfumeurs «te N. N. la Relue,
Ont inventé et patenté cette préparation,

recevoir

10,0011 pièces de Tapisserie Chinoise
de 36

L’OBLIT ORATEUR ! Nouvel! 

X 42

lement importée, avec aussi 
s fleuris pour,chassis* Papier ven 
pouces. Papier doré et argenté. 

Livret de Messe Anglais et Français, et 
une foule d'autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L'ETE, à très bas prix.

, Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à tris bor

qui efl'ace les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffen.-ivc, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient r en d’un ca 
actère nuisible Prix : $2.50.

Cheveux Siij>«*rllnx.
Le remède èpitaloire de L EO N et de
enlève en quelques minutes les cheveux
superflus sans la moindre douleur ; les che- 0n continue comme ci-devant à repas 
veux ne repoussent jamais Le remede est teindre et repasser toutes sortes de fou 
très-simple. Ioetrucnons complètes. Re- reB à des prix modérés 
mède envoyé par mille. Prix: $1.00. „ EDQuARD TH£REAU,

290 Rue DALllOVàiE.
21 Nov. ’84

GKO. W. Ml A W, agent général
219 rue Tremoni, Itimton, N»»n.

JJl sept. 1885—la.

Aux Inventeurs TÉsiFÉteJ. Coursolle & Cie.
---------- :o:-----------

-Mown veuons «le recevoir le- 
vin» l»el aweorllment 

« toiles peintes et iloree- 
pour teneires <|iii ait 

|a nais ete importe eu Clanail»

Solliciteurs de Brevets if Inventai 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux Et» i. 

Unis, en Angleterre et eu France.

J. COURSOLLE & Cie., 
Chambre Victoria, 

Vis-à-v* e bureau des Brevets,
OTTAWA. Owt

JACOB EBBATT
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES8 F.—Bolle 88.

74 F4.- W8'l
38 BUE RIDEAU.

N B.—Voyez 1er échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.SPRUCINE

\ Une des meilleures prepa- 
f rations offertes jusqu i i 
. au public, pour le soulag. - 
" ment immédiat et la gu - 
. rison de la Toux, du Rhomi, 
* de la Bronchite, de l’Er 

rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de i. 

► Gorge et des Poumons.
^ A vendre pai tout à 25 e 
^ 50c la bouteille.

B.E.McGALK,

Après l’inventaire fait ..... notre 
stock nous avons décidé d'offrn 
nos marchandises à des réduc. 
lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

Chimistie,
Montréal

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.Hotel du Canada

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu'il vient de r-prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant < ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contraeteurs de chemin de fer, 
les hommes île chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us

HARRIS, CAMPBELL & Co.
RUE O’COYKOK.

4 décembre 1884

Film cz
LES CIGARESA. o

No 56, 58 et 60 Rue Mu ~'a ,
16 déc

CABLEL. A. Oliiver
AVOCAT. ETBureau.—Encoignure des rues Rideau -1 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
9ÊT ARGENT A PRETER

1 Hlawa, 3 janvier 1883.

J. L. I W1NI)0>, L. L. B.
AVOCAT

124 Bue PRINCIPALE, Hull

45 Rue MC RR AV, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884_____________________

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
MTREAL.

U.'5*’
V:

H m

GRANDE EXPOSITION COLONIALE
A

LONDRES, ANGLETERRE, 1886.
CINQUANTE - QUATRE MILLE PIEDS 

RÉSF.RVÉS POUR LE CANADA.

Prem ère Commis-ion Royale (l’Expo
sition depuis lSti‘2.

3 déc

Bureau d’igeut d’Iniaieuble
MACDONALDT 'EXPOSITION COLONIALE 

U INDES qui s’ouvrira à Londres, i 
gleterre, le 1er de Mai 1886, doit se fa re 
un grand pied son but ét. »t de faire épo
que dans les relations mutuelles de toutes 
les parties de l’Empire britannique.

Afin de dc-rner plus de relief à cet événe
ment, uneCommiseion Rovale a été émis» 
pour tenir cette exposition, ia première 
depuis 1862 ; et Son Altesse Royale le 
Prince de Galles en a été nommé Président 
par Sa Majesté.

ET DES
An- NO 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

N W« m

A. B. MACDONALD.

Encaideur de la '\einey
RESIDENCE»........253

L'espace considerable de 54,000 pie 's 
carrés a été alloué à la Puissance du Cana
da, par ordre du Président Son Altesse

Cette Exposition n’est que pour les colo
nies et les Indes ; ni le Royaume-Uni, ni 
les nations étrangères ne pourront y con
courir; l'objet ôifiut d’exniber au monde 
entier ce que les colonies peuvent faire.

C'est la plus belle occasion offerte au 
Canada de montrer la place distinguée qu'il 
occupe, grace aux progrès qu'il a faits dans 
l'agriculture, l’horticulture, les industries 

les beaux-arts, les industries ma 
rièw, les amél oral uns les plus 
apportées aux machines et instrumenta de 
fabriques, dans les travaux publics au 
moyen de modèles et dessins, aussi par un 
étalage approprié des immenses ricneases 

sede dans ses pêcheries, ses forêts 
isi en fait de farine.

N1GHOL*

Aux Coutracteurs et Autres.
A rétablissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, juries, persiennes, 
lades, bois à Unir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.?iè

récent WOODLAND
No. 38, RUE BE8SERER

de

(Près do bassin du Canal.'
qu it pos
et ses mines, et auss

Les Canadiens de toutes dénominations 
et de toutes desses sont invités à venir et 
lutter d'ardeur pour mettre le Canada sous 
son véritaole jour comme premiôie colonie 
de l’Empire britannique, et déterminer 
sa véritable position aux yeux du monde.

11 est de l’intérêt de chaque cultivateur, 
producteur et fabricant de contribuer à 
cette exposition, vu qu'il a déjà été démon
tré qu’un développement de commerce suit 
toujours de semblab'eseffor s.

Par ordre,
JOHN LOWE, 

Secrétaire du département 
de l’Agriculture. 

Ottawa, 1er Septembre 1885.

Il
AVOCATS, procureurs.

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, ac.

"Scottish Ont-.no Chambers” coin dt• 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Macdouoall,
Frank M. Macdouoall.

N. A. Bilooubt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belceurt, membre du Barreau 

d'Ontario et de ce ;i d* Québec, s’occupera 
aussi des affaire reoeerenv son attention

G. R.

ns cette prov

DIAMOND DYES

Partout on reclame à grand» cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fadgués, insou
ciants. sans espérances, qui sou T 
frez reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la mol 1’ 
soyez sans inquiétude. Cette pré 
paration presque miraculeuse cou 
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéri- 

de toutes les maladif s d.» 
et de toutes les affections de 
Essayez la sans délai.

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CUMMIN DM FM U DU

Pacifique Canadienson
rems
oie. CONSISTE EN

Superbes Prairies h Blé el Terres à 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires (lu Nord-Ouest.PETITE GAZETTE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vlan 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi; 
elle, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
One visite est respectueusement 
sollicitée

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, employez les Pillides de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
Doite. En vehte chez C U Dacier, 
F et HMacCarty Ottawa.

Sirop di s Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profestion médicale. Prix 25c. 
ra bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier el H. F. MacCarty, Ottawa

un dïmande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toules les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, tabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :
1 The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

Sort 1a

Terres à bas 
min de fer, par 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des be-tiaux, pro
duits laitiers, **lc. un peut acheter une

prix, à proximité du clie- 
liculièrement i ropres à la

Avec ou nuis conditio»* de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2 50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou (l’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, U M RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion da 
terrain cultivé.

Terme# de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ments annuels, avec inlêrôt. Des Dében 
tu res de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de frime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeul 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Coin 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 

., devront être adressées.
Par ordre du bureau

CHARLES DR INK WATER, 
Secrétaire13 mars 1885—la

Sirop des Enfants du Dr Godent
op est prépa 
ec l'approba. 

tion des professeurs 
m, xVW. de V Ei oie de Méde- 

^i"*; ''M\ cine vi de Chirui- 
Vj-x/êTvFr? fri® de Montréal, 

Fur ni té de Médeci. 
jifiE e de l’ümversitf 
J JL du Collège Victo*

Oe air

■m

«eeamMM
Le sirop des en 

fants est aupériem 
les prépa 
calmante-

à toutes 
rations 
offertes aux

de famille pour conserver la santé de 
enfants ; il peut être donné avec 'a plu 
grande confiance aux enfants dans les Cm 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterie 
Dentition douloureuse, insomme, Toui 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Db Godibbi ef 
n’en achetez point d'autre.

En vente par tout le Canada et lee K tau 
Unie

PRIX. 25 rts. LA BOUTEILLE,
Seul proprietaire,

B. E. MoGALK, Chimiste.
Mont ea

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

ENTRE

Ottawa, Quebec
BT MONTREAL.

Ny
1

U

s;B. S
• 831«•§W~W

5* *32
4 25Laisse Ottawa.... 48 

Arr. à Montréal... 18 

Àrr. à Québec.»..

20
9™Ô

30
6* 306 302 Si

pm. 
10 00

Vi's

11 25

10*00
Laisse Québec.....

Laisse Montréal. 6 00 
p.m. 
10 15

9*00

12*23*Arrive à Ottawa

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachèsHux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec pou? Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de
fer Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pou 
et tous les points de
terre.

r Portland, Boston, 
la Nouvelle-Angle-

88CTI0N St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa
(Gaie Union)........ 7 00 a.m.
Àrr. à Prescott..... V 30 a.m.
Laisse Prescott.... 7.00 a.m.
Arr. à Ottawa

THIS IS YOUR OPPORTUNITY2 00 p in. 
4 05 p m. 
2 05 p.m. 
4 10 p.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdetsburg t our tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 
the best that 
are published 
if you will ob
tain two sub- 
ecriptious for 
Thb Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy

10 06 a.m.

liLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
11 nùl 1884et l’Ouesi, ouverte le 

L'Express du jour quille Ottawa a 12.35 pm 
«* “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
- du soir quille Ottawa à 11.40 pm 
• . •• Àrr. à Toronto à 8.30 am

du jour quitte Toronto à 8.25 an 
.. *• Arr. à f Hlawa à 6.25 j m
•• du soir quitte Toronto à 8.00 pm 

•• Arr. à Ottawa à 4.38 am 
palais élégants sur les trains du 

Chars dortoirs somptueux sur les
Chars

du jour.
trains du soir. „ „

Connections à 8m th s rails poui 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Ti one ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Blajk River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

L*gn « directe pour Chicago et tous les 
paints à l’ouest, sud-ou. si et noid-ouesl.

Pour le» billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table dt 
départ des trams pour le haut de l'Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

W 42 HUE SPARKS n 
D. McNICOLL 

Agent general des passagers.
J. E. PARKER,

,young
you who cannot secure a 
books this winter 
with very little 
effort, if yon will 
only make up 
your minds to it,
The books are 
splendidly bound ^ 
and are the pro
ductions of the'/ 
best known au
thors, which is a j 
aiifficientguaran- 1 
tee that they will 
not only afford 
amusement but
be a source of pro- _. v *

Thk Weekly /[//rlMt* faut/ 
Mail is the most rUGm
popular weekly published, and is only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub- 

Specimen copy and prize list sent 
true. Address Th* Mail, Toronto, Canada.

man or young woman, among 
handsome lot of

. gert de Billet.
W. WHYTE

lit

Suriniendant-générsl
c. VANHORNE, 

Vice-Prudent.
■enberei

— H*-»

CLASSES DU JOUR ET DU SOIR, FIliRip NA'IOMLE T IJ
DEM. THOMAS DAWSON, ci-devant de 

New-York, annonce au publ.c d’Ottawa 
qu’il va-ouvrir lundi, 1er novembre, chez 
M. Etienne Bouchard, 33 ne Murray, des 
classes du Jour et du Soir pour l’ense gne- 
ment dit franc iis H de l’anglais.

lnurs enfants sont pries de s’adresser de 
suite à l’endroit sus-mentionné.

29 oct. 1885

LE!PLACAGE D’OTTAWA. U
On y fait des placages en or, argent et 

nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
en argent, oria le et cuivre solides ; 
on plaque aussi des garnitures d’at
telage ut de voitures d'été et d’hiver, 
•les b irons de 
hc. us. etc

1

Fran 
tenté d 
celui-ci

rents qui voudraient lui confier

porte, des num ros de 
On répare et on plaque à 

non vau les vi» ux articles de manière à 
leur donner lu valeur de neufs.

Lis ordres .-ont remplis avec prompti-

bre qv
liberté, 
pensée 
il embr 
au sont 
Jeanne, 
pas, s ai; 
cette je’ 
dont M 
de faire 
atteint 
support 
rir. Il 
sorte de 
uertituc 
donleut

Fabriqu • cl Bureau, 79 ru** Bault.
».. IIAZIKtC er K. ALLAI HE,

19 uct. I88.V—3mVoitures! Voitures! Propriétaires.

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons. Kockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

L’HMI L’HHflIH!
j.

»
Importateur el manufacturier de

Chapeaux, Casques, 
Mitaines, Capots

en Fourru es, Etc. â
compag 
Boulirar 
souhait 
mal qui 
ferma|d 
que Tri 
et Fran, 
laient d

ALFRED MATHIEU, Des avantages extraordinaires sont ac
tuellement offerts aux Dames qui désire- ' 
raient se procurer des

Au. UNO rue Clarence, Ottawa
24 juillet 1885. la

BORDURES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES, ETC.
128, Rue Rideau.

DIPHTH BRINK —Qu
portes o 
teur du 
Robert.

-Mo 
m’ompr 
frontièri 
France < 
des hom 
le qui, 
lavent d 
ensangli 
métamo 
la gnilk 
déesse I 
mes lait 
jeune re 
mière di 
bre, j’ira 
verines, 
du Fous 
mortes ] 
me comj

ANTl-DlPEHTlIERliQUK
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge
liien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes, Chaussures pour Enfants
D’ECOLE.LLA D1PHTHBKIE VAINCUE!

Aux ravages de cette maladie témoin ■ 
et réputée incurable, on a trouve un remè
de qui n’a jamais failli. L’expérience do 
plus de dix abîmées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’elfic tcite vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

J’ai maintenant en mains un immense as
sortiment de chaussures faite à la main.Les * 
pratiques trouveront tout ce qu'elles neu- 
vint désirer en fait de chaussures a’au
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques d mblces et 
-doublées

G. MURPHY,
No. 636 côté ouest de la rue Susssx.DR N. LACERTE,

LEVIS, P. Q.
VACCINATION C0MPULSÜIRE60 cts. la bouteille. En vente che 

maciens.
EN DEPOT CHEZ

FaLZEAR A LABIE»
71 Rue Bolton, Ottawa.

Avis est par le présent donné, que le 
Bureau de Santé local a décidé ae mettre 

force les clauses du chapitre 191 des 
tuts révisés de la province d’Ontario, 

nt la vaccination compulsoire. 
Bour l'avantage du public, les méde
cins dont les noms suivent, nommés vacci. 
leurs publics par le Conseil Municipal, 
seront tot s les jours, (les dimanches ex
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de l'après-midi, pour remplir les 
devoirs de leur charge.

POOR LA SECTION OOKST DB LA. VILL1 :

M. le Dr B. Small, 518 rue Wellington.
M. le Dr S. Wright, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trudel, 380 rue tilater.

POOR LA SECTION EST :

8t»2(1 juillet 1884
ce, vois- 
je ne lu 
qui lut ! 
semble i 
pellerait 
dont je i 
été prist 
et à Sa 
liberté à 
les. Il 
bleu, de 
J’ai assi 
pour sot 
murmut 
li. Qua 
et les tri 
magnole 
on se réj 
belles (il 
Rome, c 
son d’un 
tes d’arg 
de la zaï 

—Je 
suivre ! 
Trudaim 

—Tm 

— Est- 
reprit Ti 
fortune 
avec mei 
prit et d 
prendre.

—Je s 
bert, que 
ge. 11 \ 
sa fille 
ment si 
l’art, que 
d’œuvre 
tion déj 
ne nous 
mes ami; 
livrée dt 
prime, n 
naître à 
lue. Qn 
tes de Sa 
bourg, i 
Oiseaux, 
chacun c 
avoir en 
tent. O; 
partis à J 
chercher! 

. bris des 
dénaturé 
changé d 
les église 
teaux dei 
naux ; el 
maîtres i 
cnn droil 
pent-être 
la Franci 
mente 
aurons h

concei:
P|ul s de Noix Longues Comoosees

De McOAJLf
'Reoôuverte» r.

Pour la 
son certa 
toutes les affet-

B
lions bilieuset, 
torpeur du foh, 
maux de tête, 
in di ges tione 

-^étourdissemen'i 
et de toute» le» 

r 1p iiuvai» fonctions •

W

A1 hîcàIX*
M. le Dr Voligny, 122 rue Clarence. 
M. le Dr Powell, 199 rue Rideau.
M. le Dr Hunter, 144 rue York,

A. ROBILLARD, 
Officier de santé.

malaises causés par 
meut de l’estomac 

Oes pilules sont o.tfc". n trecommandôt t 
mme étant un do* .’".us sûre et des plut 

efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées, filles ne contiennes' 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un unissant purgatif 
pouvant être administre dans n’impor • 
quel cas, elles ne contiennent aucune t 
ces substances délétères qui pourraient 
rendre préjudiciables à la santé des enfan't 
ou des personnes âgées. Les Pilülkb Dt 
Noix Lonoübs CoMPoafcis, di MoGali, sont 
préparées avec soin, avec un extrait cou 
centré, tiré de la noix longue et combin» 
avec d’autres principes végétaux, de m 
nière à les placer au premier rang par 

:s les pilules stomachiques jusqu’à p.« 
offertes an public.

B. B. MoGALK

coi
effi

T
CONTRAT POUR FOURNITURE DE 

SACS 0E MALLE
BS SOUMISSIONS 
ées au MaltD SSIONS cachetées, adres- 

re Général des Postes,(poor 
le Bureau des Impressions, &c„) portant 
la susciption “ tioumistion pour Sacs de 

reçcus à Ottawa, jusqu’à 
, le 2 NOVEMBRE 1885, 

>our la fourniture, au Département des 
’estes du Canada, des sacs dont il aura

juzue. 
le Bu
la susciption 
Malle” seront 
midi LÜNDF., Chimiste 

Mont:
’ostes dn Canada, des sacs dont il aura 

besoin de temps en temps pour le Service 
Postal dn Dominion.

Des Echantillons des Sacs, qui 
êt;e fournis, peuvent être vus aux Bureaux 
de Poste à Halirax, N. K., St, Jean N. B. 
Charlottetown, L P. B., Québec, Montréal, 
Ottawa, Toronto, London Winnipeg, Man., 
Victoria, O. B , ou au Département de» 
Postes à Ottawa. *

Photographies devront

GRANDE REDUCTION

ïj! MOlSSillLKIMT Les Sac» qui seront fournis devront, 
tant qu’au matériel et à la confection, être 
semblables aux échantillons, et être déli
vrés de temps en temps au fur et à mesure 
qu’ils seront requis à Ottawa.

Le contrat, s’il est rempli d’un 
tisfaisante,continuera pour un terme de 

quatre années, pourvu toutefois que le tra
vail et le matériel employé soient à laeat-s- 

Genéral des P 
Chaque soumission devra 

prix demandé par sac dans les 
pèces prescrites par la formu 
sion, et être accompagnée de 
de deux perso unes responsables, i-rome 
que dms le cas où 1» soumission serait 
ceptée, le contrat sera dûment exécuté par 
la partie soumissionnaire pour le prix de
mandé, et promettant aussi d’être respon
sables avec le contiacteur, dans la somme 
de deux mille piastres pour la due exécu
tion du oontrut.

Photographies grant eur

tabii>te:t e manié

$2.66 par Doz.
faction du Maître

spécifier le 
dans les formes et es- 
la formule de soumis - 

la signature

t

CI1KZ

r orion c&
Delorme

KO Rue Souris et 508 Hue Sussex,
Coin de la rue Rideau. 

OTTAWA.
18 Oct. f-4 lt?.

On rer des formules im-un pourra se procur 
primées, de soumissions et de cautionne
ments, anx Bureaux de Poste ci-dessus 
mentionnés, ou au Départements des Pos
ter, à Ottawa.

Le déi>a' tement ne s’engage pas d’ac ep-- 
ter la plus basse ni aucune des so*.missions.

WILLIAM WHITE,
Seci étaire.

Js Be AlfLlAlj
Cintre Décodeur et Taplsssf i

VIENT DE RECEVOIR

n Département des Postes, 
Ottawa, 1er Octobre

Canada,
ROULEAUX 0E TAPISSERIES 1 85

do tous les patrons et de tons les goûts, 
rec bordures appropriées.
La vente est faite à 15 POUR CENT 

kur marché quo partout ailleurs.

N.B.—La date pour la réception des 
Soumissions pour Fourniture de Sacs 
Malle a été prolongée d’un mois (jusqu'à *. 
midi de Mercredi le 2 Décembre, 1885), cer
taine changements ayant été faits dam la 
formule-de proposition. Ou pourra se pro
curer la formule amendé aux bureaux de 
poste suivants Halifax, N. E , St-Jean,
N. B , Chariot-etown, I. P. B., Québec, 
Mohtréal. Ottawa, Toronto, London, Ha
milton, Winnipeg, Man., Victoria, O. B., 
on am Département des Postes, à Ottawa.

WILLIAM WHITE,
Secrétaire,

de

—AUSSI—

POUR CHASSIS 4»

DB

TOUTE COULEUR.
M. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
inijjloyés. Département des Postes, Csnsde, 

Ottawa, M Octobre ISIS.

I
<

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DIS HUBS

York et Dalhousie,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

*
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FEUILLETON •« l’«i Boiiitert ”
De toutes les maladies imaginabl 

pendant les trois dernières années. No 
Pharmacien T. J. Anderson m’a recom

mandé les •* Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je tuis comolètement guéri et je recom

mande sincèrement les Amers de Houl> on 
àtouilH mande .1. D. Wa aer, Buckner,

æ g. ummidans une terre moins troublée.
—Soit ! dit Chénier,nous par

tirons tous. Ma mère, accoutu
mée à la tranquillité de la vie 
des femmes grecques, se réjouira 
de quitter un pays soulevé com
me un volcan. Sauveur oubliera 
comme moi sa captivité, j’ap
prendrai à tous que jamais je ^ 
n’ai soupçonné .Marie-Joseph en 
prouvant combien je l’aime en
core.

1I0NALE
TT A WA. 4k

mmm vhsitablb ■■■

ELlJdfiD'GUILLIE
1i

LES VICTIMES MAGASIN 6ÊNKHAL UK

FEP.7.0OERIIen or, argent et 
tricité, ou encore 
cuivre solitles ; 
garnitures d'at- 

ri’étê et d’hiver, 
des num ros de 
et on plaque à 
es de manière à

is avec prompti-

François et André avaient 
tenté d’attirer Henri de Civrav; 
celui-ci était devenu plus som
bre que jamais. L’idée de la 
liberté, si elle lui apportait la 
pensée de la joie avec laquelle 
il embraserait sa mère,se mêlait 
au souvenir de la trahison de 
Jeanne. 11 ne pensait même 
pas, tans une sorte d'effroi, à 
cette jeune et charmante Cécile 
dont Mme de Civray avait rêvé 
de faire sa femme. Sou cœur 
atteint d’une plaie profonde ne 
supportait point l’idée de gué
rir. Il ressentait plutôt une 
sorte de joie amère, à garder la 

. certitude qu’il vivrait avec cette
douleur comme avec une fidèle 
compagne. L’intensité de la 
souftrance nous fait souvent 
souhaiter de ne pas guérir du 
mal qui nous dévore 11 s’en- 

. fermajdans sa chambre, tandis
que Trudaine, Boucher, Robert 
et François de Loizerolles par
laient de l’avenir 

—Que feras-tu une fois ces 
portes ouvertes ? demanda l’au
teur du poème “ d’Honoré ” à 
Robert.

-Moi, répondit celui-ci,s je 
m’empresserai de passer la 
frontière. Que peindrais-je en 
France où l’on ne voit plus que 
des hommes vêtus en carmagno
le qui, comme l’a dit Racine, 
lavent dans le sang “ leurs bras 
ensanglantés," et des femmes 
métamorphosées en furies de 
la guillotine, ou travesties en 
déesse Rn’son. Si je n’ai plus 
mes laitières de Trianon, et la 
jeune reine qui jouait à la fer
mière dans son étable de mar
bre, j’irai chercher les Transté- 
verines, et retrouver les traces 
du Poussin. Les bergeries sont 
mortes pour longtemps. On ne 
me comprendrait plus en Fran
ce, vois-tu, David à tout changé. 
Je ne lutterai point contre celui 
qui tut l’ami de Marat, il me 
semble que sa peinture me rap
pellerait toujours les horreurs 
dont je fus témoin. Après avoir 
été prisonnier à Sainte-Pélagie 
et à Sain .-Lazare, on a soif de 
liberté à la façon des hirondel
les. Il faut de l’air, un ciel 
bleu, de Veau, des montagnes. 
J’ai assez entendu le Ça ira. 
pour souhaiter écouter le soir le 
murmure des cascades de Trivo- 
li. Quand on a vu les patriotes 
et les tricoteuses danser la car
magnole, et chanter Mme Vélo, 
on se réjouit à l’idée de voir les 
belles tilles de la campagne de 
Rome, danser la saltarelle au 
son d’un tambour, aux clochet
tes d’argent, et aux ronflements 
de la zampogne.

—Je vous promets de vous 
suivre ! s’écrièrent ies trois 
Trudaine.

—Tu ne dis rien, André ?
— Est-ce qu’André me quitte? 

reprit Trudaine. Je n’aime ma 
fortune que pour la partager 
avec mes amis, et il a assez d’es
prit et de cœur pour me com
prendre.

—Je suis certain, ajouta Ro
bert, que Boucher sera du voya
ge. 11 voudra montrer l’Italie à 
sa fille Elle possède un senti
ment si sincère et si vrai de 
l’art, que la vue de ses chefs- 
d’œuvre complétera une éduca
tion déjà brillante. D’ailleurs, 
ne nous faisons point illusion, 
mes amis, la France fût-elle dé
livrée du Triumvirat qui l’op
prime, n’est pas prête de re
naître à une tranquillité abso
lue. Quand s’ouvriront les por
tes de Saint-Lazare, du Luxem
bourg, de l’hôtel Talaru, des 
Oiseaux, de la Conciergerie, 
chacun comptera ses morts après 
avoir embrassé ceux qui res
tent. On rappellera les exilés 
partis à la suite des princes, on 
cherchera à rassembler les dé- 

. bris des fortunes détruites ou 
dénaturées. Les terres ont 
changé de mains. On a décrété 
les églises de Dieu, et les châ
teaux des nobles, biens natio
naux ; et peut-être leurs vrais 
maîtres n’y an-'oni-ils plus 
cun droit. Deux ans, cinq ams 
peut-être se passeront avant que 
la France se remette de la tour
mente révolutionnaire. Nous 
aurons le temps dé les passer

Tonique Anti-Glaireux et Anti-Bilieux
il Préparé par PAUL GAGE, Ph1»" de I" Classe, Docteur en Médecine rr

M b Faculté di Pint, SEUL PROPRlCTIIRE DE CE iÉDICEBEDT 
■ PARIS, e, Rua de O-reneUe-St-GForœadn, e, PARIS ■

I Eôk dcpku* soixante arméeaa démontré que l’ÉUcaér il
U Gllillié était d’unt efficacité incontestable centre les Maladies du U
I Foie, de l’Estomac, les Digestions difficiles, les Fièvres I 
I épidémique», la Fièvre Jaune, le Choléra, les Aflhotioas fl 
3 goutteueea et rhumatismales, les Maladies des Femmes, 1 
I des Enfhuts et dans toutes les Maladies congestives.

I.'FlIXie de UUILl.lt: préparé par PAUL OÂOI est un des médical
tnenls les glas efficaces et les plus économiques comme ttntOATZF et 
comme nsrumATXT. 11 est surtout utile aux Médecins As campaÿntfuw 
Missionnaires, aux Familles éloignées des secours médicaux et à la Classe ou
vrière, A laquelle U épargne dus frai s considérables do médicaments.—Comme 
PiniOATir, Il est tonique en même temps que rafraîchissant, 11 n’etlet p«« 

strèri et peut 6 tre adminl» ire avec u n égal succès à la plus tendre en fonce 
à la plus extrôme vieillesse sans crainte d'aucune espèce d’accident.

Dipèt à Québec : D'

Mo. Vuii- : "
<!■**•■ !

Oii ils n î.n * aille, i haine.
to.

PeiriL es, Üuilfit, li rnis,Vîtes, Mesüf
i.i <*.

Comme [,;i r !«• 
meut cuii.plr; du

QÜ1NOA1LLI-: T!-’. 
09 & 71 ivu - Vv I LiLI-aN

IJe vous adresse ces que.ques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers de

• * ' Houblon. J’ai souffert 
De rhum.ilism • enilammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n'a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu'au moment où je pris deux bou

teilles de v-'s Amers e Honblon, et à 
grande surprise je suis ausis bien aujour
d'hui que je ne l’ai jamais été. J’espère 

Que vous aurez be. ucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Hîicaco* emède :
Quicon iue ! * * serait désireux d’a

voir plus de détails su* ma guérison peut 
es obtenir en s'adressant moi, E. M.

Williams, '.03 IGth Street,'Washington, 
D. C.

André chercha du regard Ai 
mée de Coign y dont le sourire 
fut une réponse. Elle tenait le 
petit Emile sur ses genoux, et 
mit un baiser sur les cheveux 
blonds de l’enfant.

Roucher, gagné par la con
fiance de ses compagnons, s’a
bandonna à la joie de revoir 
ceux qn’il aimait. Il parla de 
sa femme, de sa fille avec un 
enthousiasme tendre. Jamais 
scènes plus touchantes ne se 
passèrent dans les lieux où l’on 
avait versé tant de larmes. On 
se sépara le soir en échangeant 
des mots affectueux, et, pour la 
première fois l'ange du sommeil 
agita ses grands ailes sur la pri
son Saint-Lazare.

Mlle Lenormand rencontra le 
geôlier au mojnent où il fermait 
les portes.
g—Vous croyez aux nouvelles 
qui circulent ? lui demanda-t- 
elle en le regardant en face.

—Oui, répondit Verney.
—Sur quoi fondez-vous cette 

certitude ?
—Robespierre et ses compli

ces seront guillotinés avant 
deux jours.

—Oui, répondit Mlle Lenor
mand de sa voix sybilline, mais 
deux charrettes remplies de 
martyrs, rouleront avant ce 
temps jusqu’à la place sanglan-

79 FU«* Bauk.
ALLAIRE,
Propriétaires.

•I. 15. \Hi tL,
l’iil.VTKK,

décorateur,
9

facturier de

Casques,
Ed. MORIN * O, 
LKS PU 1*01 FA LH»

Pharmeeien-Chiminte, 314. rue
PMIUUCIU DU CANADA.T A LISSIER

Ki VITU,ER, PILULES PURGATIVES (l'Extrait d'tilixir Tonique Anti-Glaireux do F GUILLIÉ*)ts Je considère que votre emede est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilite des nerf, J'arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !
Que t ute autre choee ;
li y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
Et presqu’incapahle de marcher. Main, 

tenant je
Gagne des forces, et 
De l’embompomte.
Il se passe à peine

contenant, ton* an Pet dcTu'üuése de cetB£ri°Pr,étée tonl~Pur?*u™61 Utl H.lXl) 11V
i’MNJ DUEi es, Etc.

ET DE VITRES,

526 RUE SI SSEX
< > T T A W A

iinaires sont ac- J 
unes qui désire-

x
Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 

Affections des Voies respiratoires
Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 

et pour leur Guérison, rien n'égale le

ES ESPECES. 

N FOURRURE,

M. A rial se charge de toute 
commande 'Inns sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les oj)érations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

un jour sans ‘que fje 
reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sant > et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon I J. Wicklifle Jackson, 

Wilmington, Del.
SÉ^Los bouteilles qui ne po"tent pas 

une étiquette blanche marjuée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez toes les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s'olfrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

ideau.

PAPIER CIGARES GIC0ÜEL
Pharmacien de 1* Cla.ise, à Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l’instant 
même les accès d’ASTHME les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’gppose complètement à leur retour.

i Montréal, chez MM. LAVIOLBTTE t NELSON, 209, rue Notre-Dame. 
— à Québec, chez MM. le D' Ed. MORIN A C“, 314, rue Saint-Jean.

ÜT DANS TOUTES LUS PRINCIVAI.KS PHARMACIES DU CANADA.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le fnvo 
ri saut de leurs commandes

17 mars 1883
pour Enfants
OLE. la

is un immense ag
ite à la main.Les » v
ce qu’elles peu- 

chaussures a’au- 
ualité, dernier I JOUISSEZ> q

iques d mblées et

HPflY,
la rue Sussex.

De la Santé et du Bonheur Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
ebé, allez chez

McDougall & cuznei
te. COMMENT? cowm^autm

ont fait.
—Deux ! répéta Semé avec 

épouvante.
—Et, ajouta Mlle Lenormand, 

dans la bière roulante montèrent 
deux hommes dont la F’rance 
avait le droit d’être fière.

Verney jeta un regard furieux 
à Mlle Lenormand.

—J’espère bien, lui dit-il, que 
vous n’avez pas soufflé sur la 
joie de mes pensionnaires avec 
vos prédictions sinistres.

—A quoi bon ! reprit-elle avec 
un mouvement d’épaules, vous- 
même briserez d amain le cœur 
de l’un d’eux.

Le geôlier s’enfuit pour n’en 
pas entendre davantage, et Mlle 
Lenormand rentra dans sa cel
lule.

Le ui Ancien magasin de ce geme i 
Otta , établi en 1850, à l’enseigne de laHPULSOIRK EXPOSITOR de PARIS 1171

Honfl CONCOURUt» BOSSU TARRIKBE,
Rue issex, et coin de la rue Rule,

Souffrez-vou# de maladies des 
rognon# ?

“ Lo “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j'avais été condamné par treizo médecins 
éminents du Détroit.”

Al. W. Deveraux, Mechanic. Ionia, Mich.

tt donné, que 
décidé ae me 
chapitre 
ivince d’ 
on compulsoire. 
xblic, les raéde- 

nommés vacci. 
iseil Municipal, 
es dimanches cx- 
eepoctif de 2 à 4 

dir les

tire I ASTHME
F Par u POtro*» du

e-- D’Cléry
191 des 

Ontario, CHAI'MEREN, OTTAWA,
Kt à MATTAWA, P.Q.

Dénositaires 4 Québec : DrEd MORIN*Cu-i'os nerfs sont-ils affaiblis T
'' Le "Kidney Wort” m’a guéri la 

blesse des nerfs, etc., lorsque l’on 
de mes jours.” Mde M. M. B. G 
Chrietiun Monitor, Cleveland, O.

CHEMIN DE FERMCDOUGALL i CUZNERÂfai-
rait 31 octobre 1883. “lilïMIA ATLANTIC’ÏM D Hotel du Castor

TAPIS, TAPIS rtc

MAISON DE TAPIS
•our remp 451 et 453 run Sussex, Ottawa. Les 

agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des vol lui os toujours prêtes à cet hôv I. 
Prix modérés. Ln téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. C’HEVKILR, proprieUdre

Ottawa, 18 déc. 1884.

Houffrez-vous de la maladie de 
Bright ?

“Le ” Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la craie, 
puis ressemblait à du snug.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

LADE LA VILLI :
je Wellington.
Je Queen, 
rue Slater.

je Clarence. 
Rideau.
York,
ROBILLARD, 
Officier de santé.

VOIE la plus COUFITt.
ENTRE

OTTAWA ET MO'TRKAI
El lous les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS i 
Tous Iæs Jours '

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal. avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et lee trains du chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et eux vides de 
Nouvelle Angleterre. Troy, Albany et New-

A partir du 89 Jain 1995, les trains cir
culeront comme suit •
l’artHut d’Ottann. Arr. A Montréal. 

9.00 a.m. 11.80 non.
4.50 pja. 9.90 p.m.

Souffrant de la «
“ Le “Kidney Wort” est 

;uce que j’aie 
lagement

proscrit. Il 
nt presque immédiat.” "
Dr Phillip C. Ballou, Moncton, VU

umede le plus 
procure uq

lanD’OTTAWA.
L’OBGAMSMK de L’HOM *Ble gra

leras va'eara, <
nd assortiment, les raeü- 

, et 1°b plus bas prix en 
fait deSouffrez-vous de maladie# du foie T

■* Lo “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma
ladie chronique du foie lorsque je demandait 
à mourir.” Henry W'ard, ex-colonel

69 Guides Nationale, N.Y*

Bst l’œuvre .a plus compb xe du créateu 
et quand ce mecanitme si compliqué, et 
artiste.uent fait, est dérangé par la mala 
die, op doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demande 

ux plus expérimentés, car le corps humait 
est quelque chose de trop précieux pou 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel nv lecin employer T”

Le Dr Oscar Johannlsskm, de l’Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étud. 
de toute sa vie, du système nerveux 
geniteurinaire.

SES H EM SDKS GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris lu Spermathroée, Go- 
noirhée, la ûplulie, la Stricture et l’ïmpor- 
tence, etc,, etc.

PARCKQUK vous avez été trompé el 
abusé par les CHARLATANS qui préten
daient guérir celle classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Joiiannksskn, avant que cette maladie 
devienne clironiuue el incurable.

m. gratis ^
On enverra par la malle un traité pre 

cieux du système du Dr Johanneseen par
faitement cacheté à toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu'elle 
s'adresse à son seul agent autorisé, aur 
Etats-Unis ou au Canada.

ItQîâ, Marts, Rideaux,Cette nuit-là fut douce pour 
tous les captifs.

A l'aube ils étaient debout.
Leur hâte d’apprendre quels 

événements avaient pn se passer, 
ou allaient s’accomplir ne leur 
permit pas de prolonger les meu
res du repos. Ils avaient hâte 
de se revoir et de reprendre les 
consolants entretiens de la 
veille.

A peine se trouvaient-ils en
semble que Roucher rejoignit 
Robert.

—Mon ami, lui dit-il, achève, 
je t’en supplie le portrait que tu 
as commencé !

Jamais aucun ne fut aussi 
ressemblant, et ne joignit autant 
de sérénité et de mélancolie. Je 
suis jaloux de celui que Suvée 
fit de Chénier le mois dernier. 
Quand je me retrouverai à mon 
foyer, entre ma femme et ma 
fille, il me sera doux de leur 
montrer un Moi qu’elles ne con
naissent pas, et dont tu ns si 
bien rendu l’expression.

—Je ne sais rien te refuser, 
dit Robert.

L’artiste alla chercher son

T Corniches. Pôles, Garniture* 
et Meubles de tonte sorte.

boiiffrez-votis de douleur# dans

4 ujxt " Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais m-; lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Till Image, Milwaukee, WisJ

Souffrez-vous de maladies dee 
rogiL.ntt ?

“ Le ‘‘Kidney Wort” m’a guéri de mnla-j 
dies du foie et des rognons uprùs quo j’eus 
suivi inutilement, pendu nt des années, le 
traitement des médecins, ^e remède vaut 
$10 la boite

à U
MAISON DE TAPIS D’OTTAWA

148 Hue 8PAKKN.IRNITURE DE
iLLE

SHOOLBRED et Ci^-achetées, adrea- 
des Postes,(poor 
s, Scc„) portant 
n pour Sacs de 
Ottawa, jusqn'à 
VEMBRB 1885, 
)6partemeot des 
lacs dont il aura 
i pour le Service

ics, qui devront 
fus aux Bureaux 
!.. St Jean N. B. 
je bec, Montréal, 
Winnipeg, Man., 
Département de»

Ottawa. 17 Déc. 1883.

tiumi I lodges, Williamstown.West VaJ
Pr’t de Montreal. Arr. a OIIawa.

9.45 a.m. 19.90 p.m.
4.80 p.m. 9.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent dlreo 
toment à Montréal, sans changement de ohara 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Trotte.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring- 
held, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
m., arrivant à Montréal à 8.25 dv

Nonffrez- vous de In constipation T
“ Le ” Kidney Wort” facilite les évacua

tions et m'a guéri «près que j'eus fuit l’essai 
d'autres remèdes pendant seize av.s.

Nelsou Fairchild, tit-Albans, Vt.

Souffrez-von n de la malaria T
“ Le “ Kidney Wort ” est supérieur à tons 

les autres remèdes dont j’oie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr tt, K. Clark, South Hero, Vt*

nusisaÉfi-i
VliEtea-von# bilieux T

“ 1*8 “ Kidney Wort ” m’a fait plus de bien 
que tous les autres remèdes dont j'aie jamais 
fait usage.

Mde J. T. Galloway, Eik Flat, Oregon*
ournia devront, 

fection, être 
ns, et être déli- 
i fur et à mesure

li d’une manière 
un termt. de 

)is que le tra- 
eoient à lasatie- 4 
des Postes, 
ra spécifier le 
les formes et es- 

ule de soumis- 
la signature 

oies, i.romettant 
ssion serait ' ac- 
îeut exécuté par 
jour le prix de- 
i d’être respon- 

dans la somme 
ir la due exécu-

les formules im- 
! de caution ne- 
Poste ci-dessus 
ments dea Pos-

ige pas d’ac ép
iés soumissions.
-M WHITB,

Sectétaire.

Poudres de Condition d'fleiander viâ? Soiiffrez-vou# de# bemorrholdes T
Lu “Kidney Wort” m’a guéri .nJicale* 

nirnt dos hémorrhoïdes qui coul.ticnL Lo Df 
W, C. Kline m'iivqit rocDiumunlé ce remède, 
G. H. Horst, Caissier M. Buuk,Myerlowu, Pa*

4.30 p. 
matin. HENRY VOGKLKR,

49, South Street, New-York 
Divers symptômes compliqués sont trai

tés par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johannosten d’après l’avis d'un mô 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle 
tonte réponse est envoyée frais de poste

HOtil.KN ROtIK les KOGY<i\
8T ADI «BS

EIMitl VESt M.RI RM
POÜB LKS

Chev se»..-x7i
X-iKNT a Ottawa :—U. sTKATTt». 

■ms des rues Üalhousit et Saint-Patna

CHEMIN DE PREMIERE CLASS t
e°fo ET RAILS NEUFS EN ACIER

Etes-voua torture per le rhume-

“ Le 44 Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, West Bat

Les passagers poor le Sud et l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est obéqué pour n’importe quel en 
droit.

Les billets et tout autre renseignement pen 
vent être obtenue aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains ion 
réglée d’après Vheure^duRième méridien.

h, Maine.
de ••i’/ srs "°„ni

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lumoreaux, lie La Mothe, Vt.

84 1 anVIS.— Les médecines ci-dessus, ué:
4 bres *ians tout le Canada | ourleu 

chez M. < CONTRAT DES MALLES-iflicacité ne se trouvent, que 
STRATTON. Je mets donc le public 
tarde don tre les contrefaçons.

NBLEY
Gérant Des soumissions cachetées, 

Maître-Général des Postes aer 
Ottawa jusqu’à midi, VENDRBD., I! 
DÉCEMBRE 1885, pour le service dei 
malles de Sa Majesté, confoimém 
contrat pour quatre ans, trois fois far 
semaine aller et retour, entre la Obute aux 
Iroquois et St Jovite, à commencer le '.er 
Janvier prochain.

Le transport devra se faire dans une 
convenable.

Les malles devront quitter la Chute aux 
Iroquois chaque Mardi, Jeudi et Samedi, à 
6 a.m., et arriver à St Jovite à 11 a.m., à 
temps poui faire l'échange avec le conrren 
qui passe à 8te Agathe.

Elles quitteront 8t Jovite à 12:30 p.m. ou 
après l’arrivée de la malle de S te Agathe, 
et devront arrive- à la Chute aux Iroquois 
cinq heures au plus après leur départ.

Des avis imprimés contenant de plus 
amples informations quant aux conditions 
du contrat, peuvent être consultée et dee 

es de formules de soumissions peuvent 
être obtenus auf- but eaux de 
Chute aux Iroqtr&s, La 
St Jovite.

T. P.'FRENCH,
/ Inspecteur des postes»

Bureau de l’Inspecteur] 
des Postes, Ottawa. \

Ottawa, 23 oct. 1885J

dressées au 
ont reçuesicarton et ses crayons.

—Reprends la pose, dit-il à 
Roucher ; là... Seulement, tu 
conçois tout est à refaire, cela ne 
ressemble plus.... A la pensée de 
revoir ta fille Eulalie, ton regard 
s’anime, ta joue se colore, le 
sourire revient sur tes lèvres... 
Je devrais garder cette ébauche, 
et commencer une nouvelle 
aquerelR

—Non ! non ! je t’en prie, dit- 
il, je tiens à celle-là.

Au même instant, le geôlier, 
pâle comme la mort, traversa le 
couloir et s’approcha de l’auteur 
des Mois

vous voulez chasser la maladie 
et jouir d-une bonne santé

_____________Faite» uwige dn

A. G. PBDEN, 
Agent gén. des 

< 'tiftw#. 22 Août
T. ALEXANDER passagers

N. B.—Un 
niable chez 
GOODALL
et DAGLFaSR A FRE

peut aussi obtenir l’article vé 
v LAPORTE, rue Rideau ; 
A FILS, rue Wellington 

RK, rue Quee-i, ouest

ent a un
MAGASIN «B ti M.

CHAMPAGNE ! VINS REGHKRCHÊo 
CIGAKKaS !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient a’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à Ventre; ôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, arton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brissori, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumut, Char
treuse, Kummol. Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vortrooulh, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et eu cai=?e.

CIGARES de qualité» variées, importés 
et Canadien».

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

[ Le Fur;fca;ct.r ai Sang., VAL N k ADAM,
t>OUUsHCi IC. A le k* t i» s.

ARGENT A PHETER.
26 rue Sparks,

VHotel Russell.

CLUB HOUSE
BUREAU : -à-vis15 Ancien Pnslv.dc P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGEréception des 
re de Sacs de 

a mois (jusqu'à * 
ibre, 1885), cer- 
i faits dant la 
i pourra se pro- 
ix bureaux de 
ï. B , StrJean,

B., Québec, 
London, Ha- 

Victoria, O. B., 
es, à Ottawa.
AM WHITE, 

Secrétaire,

J. A. VALIN,
M. Adam, membre du burreau de Qué

bec, s'occupera aussi des allaires requé
rant son attention dans celte province.

28 lévrier 1885

A. A. ADAM.
Get e maison a été reparée, 

lie à neuf, avec tontes les
A élloraiioiis Modernes

Des avantages spéciaux sont offerte aui 
artistes de théâtre.

La buvette est toujours pourvue des meil 
leurs marques de

Vin», Iiiqnenrn el Cigares.

décorée et

W* blanau- Dr ALFRED S AV AED x de poste de la 
Conception etj de‘A suivre1 NU. 450. RUE SUSSEX

W. O. ilicRAÏ,
Propriétaire.

Ottawa, 6 Déc 1884

BUREAU :

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
T. P. O’CONNOR, Prop.Nouveau savon électrique “ Vait- 

horne,” à 6 cl?., chez N. A. Savard
Ancienne lésidence du Dr Prévost 
Ottawa, 'nai lanOttawa,2 sept 1884i.
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REDUCTIONS DE PRIX AI
V

ar année ■ •

Pour six moi

Pour quatre

DANS CHAQUE DEPARTEMENT. Mil loi

Paur l'année
Po

Nous avons résolu de faire CETTE VENTE, par suite du besoin ou nous sommes de convertir : 
MARCHANDISES en argent comptant, et pour atteindre ce dernier but, nous ferons des sacrifices réelle
ment inconcevables durant le reste de ce mois et tout le mois de Décembre.

nos unis i

LEPAS DF BLAGUE mh- ■ lliirmiuiiiiiiiiiiiii

mining 11 II 111 il mu ii .....................

%£*r Une véritable vente BOS2TA FIDE, pas de trouble a montrer les marchandises. 1£28
■ ------------

Oltawr, «

MODISTE 1)E PREMIERE CLASSE POUR MANTEAUX ET ROBES.iMiinimmiii
UNTHERIAULT & LAFLAMME, l’iusiei 

français 
ganiser t 
en faveu 
anties f 
qui oui 
surtectio 
C’est un 
lia live. ; 
cions de 

Comm 
a quelqu 
a déjà l'ai 
et de l’ar 
districts 
il ne p ‘i: 
à tous le 
Cul diale: 
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reuse au 
voie de 

Les r 
seront r 
Graud^i 
Albert, i 
liciter 
Montrés 
du Non 

Nous 
des pers 
remeti n

tain que si les Canadiens français 
s’unissent comme corps distinct, 
rien ne peut empêcher une union, 
une alliance anglaise en opposilion. 
Et dans cet état de choses où sera 
l’influence de la minorité cana 
dienne-française. Cet acte nesera- 
t il pas le suicide de la province 
de Québec ?"

compris qu’il fallût mettre le feu à 
toute une ville pour en chasser une 
douzaine de malfaiteurs.

Or, de quoi s’agit il aujourd'hui? 
D’un bout à l'autre de la province 
de Quéoec, parmi les Canadiens- 
Français de l’Ontario, des Etats- 
Unis, on s’agite fortement, on pro
teste avec indignation contre la 
inori d’un homme de notre race, 
qui fut plus malheureux que cou
pable, que son état men.al, le droit 
reconnu des peuples civilisés, la 
clameur suppliante d’un million et 
demi de sujets loyaux et fidèles au
raient dû soustraire au gibet.

Voici la position : et le parti con
servateur canadien-français, par 
sa presse et par ses députés, a été 
le premier A demander grâce en fa
veur de Riel, à déplorer et répu
dier le déni de justice que compor
tait sa mise à mort. Il a été plus 
loin encore ; il a signifié à ses chefs 
qu’il leur demandera compte de 

appréciable, aujourd’hui. Nous ne leur 
voulons pas encore, cependant, nous 
prononcer d’une manière définitive 
sur le mérite ou le démérite du 
projet en contemplation, croyant 
plus judicieux d’attendre le pro
gramme, le mot d’ordre du nou
veau parti, pour dire à nos lecteurs 
s’il est digne de leur adhésion, si 
l’idée qui lui a donné naissance, 
le but qu’il se propose d’atteindre 
sont véritableau nt patriotiques, 
sages et appelés à servir les intérêts, 
à venger les droits méconnus de 
notre race ; s’ils ne sont pas, au 
contraire, destinés à être ’a glorifi
cation de certains individus ; le 
reniement de toutes les grandes 
et patriotiques œuvres dont lions, 
conservateurs canadiens-français. 
avons contribué pour une si large 
part à doter le pays ; l’apotheose, 
enfin, du parti libéral, qui a tou 
jours su se servir de nos écarts et 
des errements de l’opinion publique 
pour escalader le pouvoir.

Nous avons lieu de soupçonner, 
en effet, que t’on intervertît -inghè- 
rement les rôles, dans tout ce qui 
s’accomplit à l’heure qu’il est Cer
tains conservateurs ont déjà même 
commis la faute grave de 11e pas se 
souvenir assez que le crime d’un 
homme, fû’-il un chef, n’atfecte en 
rien les principes d’un parti, etqu’il 
n’est ni sage ni raisonnable de jeter 
tout l’équipage et la cargaison d’un 
vaisseau par dessus bord, parce- 
qu’il aurait pu arriver au capitaine 
de se tromper, on même de tialnr 
une cause sainte et glorieuse. La 
peine des fautes individuel!' s ne 
doit frapper que sur qui les a corn 
mises, et comme nous le dision.» 
l’autre jour nous n’avons jamais

Des feux de prairie exercent leurs 
ravages destructeuis dans le terri
toire indien du Texas, Etats Unis. 
On croit que le feu s’étend sur 
une distance de 40 à 60 milles. Les 
éleveurs de bestiaux perdent $400,- 
000.

LE MONDE ET LA VILLE COUR DE POLICELE ! ARTI NATIONAL

(Présidence du juge O’Gara)
Ottawa, 23 novembre-

James Pitta way, désordre, $2 d'amende 
et $1 de frais.

Pierre tihouinard, pour avoir négligé 
d’aviser les autorités,qu’un cas de va
riole existait dans sa famille, $20 d’amende 
et les frais.

G. Fitzsimmons et E. Mclnglish, pour 
avoir endommagé le fanal d’alarme à la 
station de Papineauville. cause remise à 
une semaine.

Joseph P annos, vol de viande au mar
ché, cause remise à mercredi prochain.

Nous avons dit l’autre jour, men- M. Billy, M. i\. est en cette ville.

M. F. Brydges, de Winnipeg, est 
de passage à Ottawa.

r Be Dr Lavell, du pénitenc:er de 
Kingston, a passé la journée de 
srmedi dans la capitale.

Les trottoirs étaient très glissants 
hier. Il s’en est suivi bien des 
chutes et des spectacles risibles.

Il y aura séance du conseil de 
ville ce soir. La discussion promet 
d’être longue et intéressante.

Dimanche prochain sera le di
manche de l’Avein. Quatre se lai
nes seulement nous sépareront alors 
de Ncël

Quelques citoyens ont profité de 
la légère tombée de n-lge de same 
di dernier pour taire une promena
de en voilure d’hiver.

Un nommé Monday, qui s’était 
réfugie à la station de police la 
semaine dernière, vient d’être dé
chu fou p tr le médecin de la pri
se .

tionnant 1 » fait qu’on est à organi
ser mi parti national dans la pro
vince de Québec, que nous ne vou
lions pas nous prononcer sur cette 
entreprise avant d’« n connaître les 

d’action et le but ; mais,
Echos de l’assemblée tenue à 

Montréal hier après-midi :
—44 Quand on tombe dans une 

ti:are d’eau, disait un vieux conser
vateur, il est absurde de se jeter 
dans la rivière.”

—-4 Blake à la place de sir John, 
disait un autre ; irais il y a dix 
ans que Blake otfrait $5,000 pour 
la tête de Riel.”

moyens
ajoutions-nous, 44 si ses promoteurs 
sont prêts à faire litière de la poli 
tique poursuivie par les conserva
teurs depuis bientôt un demi-siècle, 
s’ils se proposent dd contracter une 
alliance hybride avec les homme? 
qui mettaient la tête de Riel à prix 
au lendemain de 1870, ils nous pa
raissent travailler d’une manière 
peu sage au bien de la nationalité 
canadienne-française et du pays ” 

Dïpuis, les évènements ont mar
che, se sont précipités même, et 
ce qui n’était qu’à l’état embryon
naire, il y a quelques heures, com
mence à revêtir une forme plus

LA TOMBOLA

La grande tombola ou loterie de 
la salle Ste Anne s’est ouverte hier 
soir, au milieu d’une assis'ance 
nombreuse de curieux, accourue 
de tous les points de la ville.

Le premier article du program
me était une jolie chanson, que 
M. Saucier, accompagné sur le 
piano par M. F. H. Paquette, a ren 
due avec beaucoup de brio et de 
succès.
passe temps vinrent ensuite, puis la 
musique de Ste Anne ne tarda pas 
à arriver et sut charmer tout le 
monde par ses mélodieux accords.

Mais tout cela n’a pas empêché 
la foule de faire une cour assidue 
aux tables de $2 et de $5. Entr’au- 

gagnatits, on nous signale M. 
F. H. Paquette, de la rue Augusta, 
qui a remporté 85 de la bataille, et 
M. E. Richard, de la rue Bolton, 
qui est sorti de la lutte ayant $2 en 
caisse. Plusieurs en 
failli gagner le $10 ou le 820. Tous 
se pro nette nt de retourner à l’as
saut et de faire table rase ce soir.

DECES
En ce'.te ville, le 22 courant, à l’âge de 

5 ans et 2 mois, Marie-Emélie-Lora, enfant 
de M. Thos. Brule. Les funérailles au
ront lieu mardi, le convoi funèbre quittera 
la résidence de son père, No. 329 
Dalhousi», à 2 hrs. p. m. précises.

Parents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

/On lit dans la Minerve :
En justice pour l’honorable M. 

Laurier, rôtis devons dire qu’il 
s’est conduit dignement hier à 
l’égard de l’honorable M. Chapleau. 
Que le Secrétaire d’Etat ait commis 
une erreur, a-t-il dit, c’est mon 
avis ; mais qu’il 
lâcheté, je Ven crois incapable et 
je le tiens au reste pour un homme 
d’un immense talent, capable de 
rendre les plus grands services à 
notre nationalité

Voilà un langage digue d’niV ad
versaire loyal.

Le millionnaire Morosini, dont 
la fille s’est laissé enlever par un 
cocher, dit qu’il est profondément 
vexé de voir son gendre occuper 
la position de conducteur sur les 
chars urbains 
Morosini s’explique facilement par 
le fait qu’autrefois il exerçait la 
noble profession de tramp, et qu’il 
a conservé l’horreur qu’éprouve 
pour le travail honnête tout homme 
qui pendant très-longtemps a vécu 
d’aumô.ie et de vagabondage.

L’inventaire de la succession de 
l’acteur Zelt, mort récemment à 
Presbourg, a amené la découverte 
de cinq mille lettres, toutes inspi
rées par la plus vive passion, et qui 
avaient été adressées à ce beau 
comédien par des femmes de tous 
les rangs de la société. D’un com
mun accord, les héritiers ont fait 
un autodafé de cette collection, où 
un moraliste, assure t on, aurait 
trouvé matière à des observations 
curieuses sur l’étmiel féminin..

Plusieurs autres gais

L’ALMANACH DU PURGATOIRE OU 
ANNUAIRE

De l’œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de paraître. Il est toujours très-intéres
sant, et on le lira avec beaucoup de plai
sir et un grand prolil. Nous le recom
mandons à tout le monde. On le trou
vera chez L. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il contient 80 pagi s et ne se vend 
que 5 cents. En voici le sommaire :

Excellence de ia dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit fuite 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire—Fondation de messes—Lettres de 
France—La messe du missionnaire—Trai
té de l’amour de Dieu par St François de 
Salles— Les amis particuliers du bon Dieu 
—Lettres et petits traits concernant l’ceu 
vre—Les sentences d’or. Qn peut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

ait commis une

conduite en cette occur- 
il a déclaré à Sir John. très

ren ch ;
A. Macdonald |quele souvenir 

d’un quart de siècle degrands 
et glorieux services, la sym
pathie constante qu’il avait té
moignée à notre race jusqu’à la 
date lugubre où le gibet a dressé 
ses bras meurtriers à Régina, ne 
sont pas capables de faire oublier 
l’injustice qu’il vient de commettre 
à notre préjudice.

Le parti conservateur a déjà fait 
tout cela. Si maintenant il croit

Sa grandeur Mgr Duhamel, évê
que d’Ottawa, fera sa visite an
nuelle à l’Union St Joseph le 1er 
décembre prochain.

Ou va jouer pour la première 
fois, ce soir, le grand drame “ Under 
the Gaslight ” au Théâtre Royal. 
Cette œuvre dramatique est fort 
vantée et contient des mises en 
scène du pins puissant intérêt. 
Qu’on se le d se

Une messe de Requiem pour le 
repos de l’âme de Louis Riel; sera 
chantée, demain à 8 heures, à l’é
glise de St François de Sales, 
Pointe Gatineau. Elle a été re
commandée par les citoyens de 
IV.adroit, et la société St Jean-Bap
tiste y assistera en corps.

UNI
outre ont

Le v; 
l’apôtre 
tion, d 
patrioti 
de MM. 
dem far 
citoyen 
servate 
influen 
ne dési 
rable N 
dre, e 
une as? 
bas, le 
querail 
venger 
aujour 

41 Le 
belle, ( 
rencon 
homm 
monta

I.

iLa table des rafraîchissements 
a eu bien des hôtes ; on y servait, 
avec une grâce charmante, certaine 

délicieuse ni
L’indignation de

soupe aux huîtres 
plus ni moins. Nous conseillons 
aux gourmets de s’y donner ren
dez-vous chaque jour.

BESOINS
DE

bon de rompre avec le gouverne 
ment du jour, s’il juge que 
chefs ne méritent plus sa confiance, 

alliés l’ont odieusement

M. W00DC0CK-Une nouvelle table, sous le pa
tronage des dames et demoiselles 
de Ste Anne, sera installée dans la 
salle, à compter d’aujourd’hui. Le 
tirage s’y fera dans le genre “ Tom
bola,” et on .y pourra gagner des 
statues, tableaux et autres objets 
d’art el de prix.

ses

que ses
trompé et insulté, qu’a-t-il besoin 
pour cela d’abdiquer son nom, les 
principes, les traditions et les œuvres 
de ,ion passé, ou de les livrer en 
pâture à ses ennemis d'hier.

Qu’il jette par-dessus bord les 
coupables, après leur avoir fait un 
procès impartial et juste ; mais qu’il 
reste ferme au poste, à i’ombre 

drapeau qu’il a reçu des 
de Lafontaine, Morin et

MES BESOINS sont légitimes.

MES BESOINS sont nombreux.AVIS SPECIAUX
MES BESOINS sont urgents.Grande mascarade car ia 

valesqne au Palinolr Royal, 
jeudi Hoir, 26 courant. Per 
sonnages masques. Dames 
en coanime» de haute fantai
sie. Mnniqne snperbe. Dé
cors magnifiques, tfcu’on se 
le dise.

Ce soir, il y aura musique, à la 
tombola de Ste Anne, par l’orches
tre Tassé ; nous invitons instam
ment tous nos amis à profiler de 
l’occasion pour visiter ce bazar 
d’un nouveau genre, où chacun ne 
dépense qu'en autant que le cœur 
lui en dit, et d’où l’on peut em 
porter $10, $15, $*20 et plus, en une 
seule veillée. Qu’on se le dise !

lo — Je désire vivement convertir mes 
marchandé s en argent comptant.

2o — J’ai besoin de me créer une clien
tèle considérable et quotidienne.

3o — Je veux que chacun de ceux qui 
visiteront mon magasin reçoive une 
valeur de $2.00 en nouvelles marchan-

rOn demande 30 filles an ma
gasin «ie chiffons. No. 257 rue 
Oiimberluud. Bons 
* mploi permanent. Alex. 
Dakus, gerant.

16 Nov.—2 s.

d vieux 
mains
Cartier • t qu’il a su porter fière
ment et avec gloire jusqu’à ce jour.

gages.
pour chaque dollar qu’ils auront 
à ma caisse, 39 rue Sparks.

4o — Les marchandises que je désire 
vendre comprennent toute espèce d’ar
ticles de fantaisie en laine, de den
telles, quelques chapeaux, etc. etc. 
Condition : argent comptant. Tout 
est vendu à un seul prix.

morne 
philosi 
John 
placé i 
aant q 
frança 
porte 1< 
leur d 
les r,

La neige vient de faire son 
TantLa tombola vient de s'adjoindre 

plusieurs dames et dem jiselles qui 
agiront comme zélatrices de l'œuvre 
à l’avenir, et aideront les messieurs 
à faire le service des diverses 
tables de loterie.

apparition, et .’Il von» 
nue bonne voiture d’hiver, 
adressez-von» chez M. P. Boi
leau, No, 38 rue Cl 
lie monsieur a « n main., a 
l’heure «in’ll est, plusieurs 
toile» voiture» d’hiver sim. 
pl< » et double . M. Boileau 
prend aussi de» commande» 
pour la manufacture de ton
tes sortes de voitures ; les 
réparation» sont egalement 
exeentees avec promptitude 
et » BON MAKtiHK d.tn» ses 
ateliers.

rES FAITS DU JOUR Certain matin de la semaine der
nière, les citoyens de Helena Ar 
kansas furent éveillés de bonne heu
re par ce que plusieurs croyaient 
être un orage de pluie. Ils dècouvri- 
-ent bientôt que l’air étau rempli 
de sauterelles. C.'ux qui ont déjà 
vu les ravages causés par ces in- 
serles disent qu’ils n’en ont pas vu 
un aussi grand nombre depuis dix 

E I s se dirige km de l’Est à

arence.
Le cardinal Panebianso est mort.

Le STOCK de BANQUKfiOUTK
DE

L. L. A. Crison,
On annonce la très prochaine 

inter ven:.i n i"e< puissa ces pour 
meitre fin au conflit dans les Bal 
kans.

S’.l faut n croire dame rumeur, 
l’h morahle jug" Fournier va don
ner : a démission lit: loi, et sera
remplacé sur le banc par sir A. A. 
Dorion.

Le Courrier du Canada et le t our 
rier de Si Hyacinthe se déclarent en 
faveur du l'honorable juge Angers 
comme cln f du oarti national 
actuellement en voie de foimation. 
De son côté, le Nouvelliste partage 
ses sympathies entre M. le juge 
Angers et M. le juge Routhier.

Ces deux hommes sou éminent 
meut d sués et feraient eltanin un 

, ;1 nt chef.

Nous avons déjà dit tout le bien 
qui nous pensons du but que la 
loterie actuelle de Ste Anne se 
propose d’atteindre. Nous ne revien 
droits pas sur ce sujet, nous con
tentant de rappeler a nos lecteurs 
que nos compatriotes de cette partie 
■ le la ville méritent) un encoura
gement généraux en cette cncous- 
tance.

Comme moyen de donner plus 
d’essor à l’enthousiasme public, ne 
serait-il pas a propos de faire une 
élection, pour savoir laquelle des 
diverses sociétés de bienfaisance 
de la ville est ia plus populaire. 
Nous suggérons la chose, laissant 
aux organisateurs d’agir à cet égard 
comme bon leur semblera.

■étrang
“ M:

sont a 
ment, 
en se 
ponsa 
de nal 

“Oi 
s’acco 
beauc 
conna 
hors, 
vrait 
leur j 

“D 
la qu 
tettdr 
miers

Acheté à 47| cents dans la piastre.

Me Vente de Déménagement.
Chaque jrastre en valeur du dit stock 

doit être réalisée avant le

96 NOVEMBRE.
Date à laquelle il va nous falloir remettre 
le magasin à ses propriétaires. ,

(^D’immenses transactions vont done 
s’accomplir.

Venez de suite, et profitez de celte 
grande vente de

3 nov Im

1000 Ibs de hop beurre à cuisi
ne, à v ndre dnz N. A bavard à 
14 cls. la livre.

Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vous vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis. Chez H. Norez, rue Rideau, 
No 30.

l’Ouest. Un les jetaient des trot
toirs dans la rue avec des pel
les.

Madame Thomas Bytteld 
née DUMOUCHEL, 

147|Rue Sparks Ottawa.

Parlant du projet de former un 
parti national dans la province de 
Québec, le Mail de Toronto dit :

“ Nous prions le Monde de con
sidérer les dangers probables que 
pourra leiicontrer la nationalité 
canadienne-française sur la mer 
inconnue où on cherche à la lancer.

“ Quel sera le résultat inévitable 
de ce mouvement 7

Notre confrère peut être cer-

BONNES MARCHANDISES,
avantages qu’elle offre àUniqué par les 

l’acheteur.
Etofl s à Robes, Soles. Etoffes de Laine, 

Couvertes, Articles de Modes, Draps, etc.

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
vaiiélé de chapeaux d’éte. Notre assorti
ment qui vient d'arriver et des plus com
plets.

Grand concert et amusements de 
tous genres à la salle Ste Anne ce 
soir. Qu’on se le dise, et qu’on y 
aille en foule !

A. BLAIS,
N0.332 RUE WELLINGTON.

Dame Thomas By field.
J juin

HE


